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térieur': Un sous-ministre ; 96 commis et 2
messagers. Salaires : ,22,000.

Service extérieur: 9 agents de marine ;4
surintendants des phares,; 2 préposés à lexa-
men des capitaiies et seconds des vaissaux ;
14 à l'inspection des bateaux à vapeur ; 4
préposés' au service météorologique ; 250
gardiens (le phares, depuis en amont de
Montréal jusqu'en Nouvelle-Ecosse. Salai-
res ,3 red P cheries" ( fait par-

16. ', Ministère (litpas
tie conjointement (le la Marine ). Service in-
térieur : Un sous-ministre et 7 commis Sa-
laires : $10,000.,

Service exàl>rieur : Un' surintendant de la
pisciculture, ou charge de conserver le pois-
son dans les rivières ; 13 autres préposés à
la conservation des poissons dans les rivières
canadiennes ; 5 inspecteurs les pêcheries ; un
commandaii d'Ln vapeur pour la protection
des pêcheries. Salaires : 318,300.

Total pour le Min.de la Marine et des Pé-
cheries. $200,000.

17. " Ministère des Tiavaux Publics." Ser-
vice inté-ieur : Un sous-niinistrýe ; un secré-
taire ; un ingénieur en chef : un architecte
en chef ; un comptable ; un secrétaire par-
ticulier ministériel ; un iigénieur mécani-,
cien ; 15 commis comptables, dessinateurs,
architectes ; 2"messagers. Salaires': 835,000.

Service extérieur: Un gérant et surinten-
dant des têlégraphes et signaux en Colombie'
Anglaise ; 35 préposés, opérateurs répara-
teurs et gardiens des télégraphes et signaux
en Colombie Britannique. Salaires par mois
de service ; moyenne totale : 82,000.

Total "Ministère (les TrvauVitx P." 37,000.
18. " Ministère des Chemins de fer et Ca-

naux." Service intérieur : Un sous-ministre ;
un ingénieur en chef des canaux ; un ingé-
nieur en chef gérant général des chemins de
fer du gouvernement ; un secrétaire ; un
comptable ; un greffier en loi ; 18 commis
del 1ère, 2mc et 3mne classe ; un messager en
chef et 2 aides messagers. Salaires : 844,350.

Service extérieur-: Un inspecteur des ponts -f
un ingénieur local ; 4 arbitres officiels et un
secrétaire du bureau des arbitres, pour ré-
gler les réclamations des particuliers avec le
gouvernement ; 50 préposés, ( éclusiers, gar-
diens de ponts et journahers) au Canal Corn-
wall ; 50 au Canal Welland, un au Canal
St-Pierre, N.-Ecosse ; 42 au Canal Rideau ;
431 l'ancien Canal Welland ; 14 aux 'Ca-
nîaux Carillon et Grenville ; 16 au Canal
Chambly ; 2 à l'Ecluse Ste-Anne; 3 à l'Eclu-.
se St-Ours ; 23 au Canal Lachine ; 27 au Ca-
nal de Beauharnois.; 6 préposés au chemin
de fer Interconial appartenant au gouverne-
ment ; 15 employés aux Canaux de Wil-
liamsburgh, Onario: Salaires : 8500,000.

Total, 544,350. J. H. CHARLAND.

ETYMOLOGIE.

(Pou, 1' Situiant.)

Décembre vient du mot latin " decem ,
dix, et il est ainsi appelé, parce qu'il était
le dixieme mois de Romulus ; il en devint
le douzième après les changements. opérés
dans le calendrier par les décemvirs et né-
anmoins il conserva toujours son premier
nom.

Le anciens astronomes plaçaient dé-
cembre sous le signe du capricorne.

A Rome et en Grèce, les saturnales, fêtes
en l'honneur de Saturne, se célébraient pen-
dant ce mois. On se livrait à la joie et aux
plaisirs ; les affaires publiques étaient sus-
pendues, les écoles fermées ; il n'était per-
mis ni d'entreprendre une guerre, ni d'exé-
cuter un criminel ; on ne pouvait exercer
d'autre art que l'art culinaire ; on se don-
nait de splendides repas ; les esclaves é-
taient autorisés à changer d'habits avec
leurs maîtres, à jouer contre eux ; ceux-ci
les servaient à table, en un mot, les satur-
nales étaient des jours de débauche et de
folie.

Le catholicisme a sanctifié ce mois par la
fête la plus grande de l'année avec celle de
Pâques: par la natitvité du Sauveur.

Le 25 décembre, jour d'allégresse pour
tout le monde, a des, charmes particuliers
pour les Anglais ; c'est en quelque sorte
leur premier de l'an. En ce jour, en effet,
ils se visitent mutuellement, 'ils échangent
des voux, ils se souhaitent le "'merry Christ-
mas " et les enfants reçoivent des " Christ-
mas-box.

Les collégiens parlant la langue anglaise
trouvent très pénible d'être obligés de pas-
ser le " Cliristnas-day. " loin du foyer do-
mestique. C'est un petit sacrifice qui prépa-
re à d'autres beaucoup plus considérables.
Quel est celui à qui le bon' Dieu ne de-
mande qu'elques sacrifices pendant la vie ?
Et que peut-on espérer d'un jeune homme
qui recule dès qu'il se présente un sacrifice
à faire

OSCAR.
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